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Shinnore, car « elle constitue le fait le plue douloureux de la dou
loureuse histoire d’Irlande ». Je vais la donner cependant, à cause 
des leçons qui en découlent pour nos frères d’en-deçà comme d’au- 
delà de la frontière.

i Un sur deux a été perdu à l’Eglise. Dix millions sur vingt s'en 
sont allés marcher dans le chemin de l’incroyance et de la perdition. 
Le fait est épouvantable... ».

« Et notons bien que les déserteurs ne renoncent pas seulement à- 
leur foi catholique, ils rejettent toute forme de christianisme, toute 
idée de supernaturel. Leur seul dieu rest le dollar, leur seul paradis 
c'est un foyer plein de luxe, leur seul enfer l’état de pauvreté et de 
privation. Ils ne pensent pas plus au lendemain de la vie qu’à leur 
bœuf ou à leur âne ».

« Quelle est la proportion des catholiques irlandais tombant ainsi 
dans ce noir abîme î L'on ne peut le dire avec certitude, mais il n’y 
a pas de doute que la proportion en est large. Il y a des raisons de 
croire que la grande majorité de ces apostats sont de descendance et 
même de naissance irlandaises ».

— Le principal motif de cette déchéance allégué par le Père 
Shinnors, c’est la similitude de langue qui permet aux fils d’Erin de 
s’assimiler très vite aux coutumes des Etats-Unis « et de devenir en 
peu de temps plus américains que les américains ». Alors que les 
Allemands et les Canadiens conservent leur langue et « trouvent en 
elle une protection pour leur fol », les Irlandais se précipitent « dans 
l’américanisation c’est-à-dire dans la déchristianisation ».

De prime abord ces paroles pourront paraître exagérées, mais si 
l’on réfléchit à la connexion -étroitement intime qu'il y a entre la 
religion et la langue, on en arrivera aux mêmes conclusions que le 
Père Shinnors et on le remerciera de cet instructif aveu.

— Un ministre protestant, le Rév. Lewis Wattson, (plutôt connu 
son le nom de Father Paul S A), a fondé l’au dernier un nouvel 
ordre anglican à Garrisons, New York, et l’a appelé l’Ordre de l’Ex
piation (Atonement). Voici quel est le statut officiel de cette société, 
qui semble avoir des promesses de vie et d'espérance.

« Nous déclarons que le Siège actuel de Pierre est à Rome et que 
Léon XIII, le pontife rumaln assis dans la Chaire de Pierre, est le 
vicaire de Jésus-Christ et par droit divin le pasteur universel du 
troupeau du Christ. Ceci étant, l'unité de l’Eglise peut seulement


